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Le pêcheur sur la mer profonde 
Silencieux, semble rêver 
Car seul entre le ciel et l'onde 
Il pense à ceux qu'il a quittés 
Là-bas bien loin dans la vallée 
Il voit son pays, son hameau 
Et sur la route ensoleillée 
La maison qui fut son berceau 
 
En embrassant sa bonne vieille mère 
Le cœur serré au moment de partir 
Le fier marin a quitté sa chaumière 
Hélas pour ne plus revenir     (bis) 
 
Il voit le bois plein de mystère 
Et les sentiers délicieux 
Où l'on se croit seul sur la terre 
Où tout est fait pour les aveux 
Il voit Jeanne sa fiancée 
A son bras penchée tendrement 
Ecoutant, heureuse et troublée 
Ses projets, ses tendres sentiments. 
 
Il pense à sa mère chérie 
Dont il est l'unique soutient 
Et dans sa tendresse infinie 
Il sait qu'il est son seul bien 
Soudain il entend dans l'espace 
Comme un sinistre roulement 
C'est un souffle de mort qui passe 
Soulevant les flots menaçants 
 
Tout à coup, sillonnant la brume 
Un éclair jette sa lueur 
Et mugissant sous l'écume 
La mer engloutit le pêcheur 
Après une lutte suprême 
Défaillant, il se sent mourir 
Et son âme, vers ceux qu'il aime 
S'envole dans un long soupir. 
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